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Éditorial 

De la gratitude

La clarté  de  décembre  nous  vient  du ciel,  mais  surtout  de  nos 
luminaires. Cette lumière hivernale fait du bien à l’âme et soutient notre 
désir. Noël s’est posé à l’horizon, et de là, il crée en nous une disposition. 
Nous ne pouvons pas aller le rejoindre. Lui seul a le pouvoir de se faire 

proche.  Déjà, sa rumeur nous parvient et notre attente verdoie. Cette dernière fait vibrer 
d’autres harmoniques en nous. Que les politiques mettent leur ego au vestiaire et se revêtent 
du tablier de service, car c’est pour cela qu’ils ont été appelés. Que prenne fin la tyrannie en 
Ukraine, au Proche-Orient et ailleurs. Que les décideurs de l’Union européenne se réveillent 
de  leur  candeur  en  matière  de  relations  internationales,  car,  comme  déjà  le  rappelait  
Jacques-Bénigne Bossuet, « Dieu se rit des hommes qui se plaignent des conséquences alors 
qu’ils en chérissent les causes ».

L’attente  nous  fait  percevoir  ses  deux  autres  corollaires  que  sont  le  désir  et 
l’attention.  Dans l’imaginaire biblique,  l’attention peut  se figurer  par  une veilleuse,  une 
lumière qui veille en vous, pour vous et sur vous tandis que vous dormez. Sur ce point, le  
cosmographe  Maxime  Blondeau,  dans  son  récent  ouvrage  « Géoconscience »  (Allary 
éditions, Paris, 2024) soutient que les dérèglements de notre monde ne résultent pas d’une 
volonté  délibérée  de  destruction,  mais  d’une  carence  attentionnelle.   Nous  avons  les 
données, nous savons, mais nous ne parvenons pas encore à une prise de conscience. Tandis 
que le  volume d’images  du monde que nous  consommons ne  cesse  d’augmenter,  notre 
conscience planétaire ne s’élève pas. Il se produit plutôt un assoupissement, les yeux pleins 
d’images. Pourtant, nous savons d’expérience qu’habiter certains lieux nous fait du bien. Le 
monde est notre lieu, voilà pourquoi en prendre soin revient à prendre soin de nous.

La proximité de Noël est propice aux miracles. L’attention renaît quand le désir et 
l’attente  se  reconnectent.  Qui  sait  si  l’ego,  la  tyrannie  et  la  naïveté  ne  pourront  pas  se 
convertir ?  Comme  disait  Isaïe,  qui  sait  si  ces  esprits  égarés  ne  redécouvriront  pas 
l’intelligence et si ces récalcitrants ne se laisseront pas instruire ? Et qui sait si, dès que 
paraît la lumière, ceux-là ne bondiront pas à sa rencontre pour lui exprimer leur gratitude ?

Roland Cazalis

Messe dominicale
Dimanche: 10h30

Messe en semaine
Lundi, mercredi, vendredi : 18h

Messe de la Nativité
La nuit : mardi 24 décembre à 18h30

Le jour : mercredi 25 décembre à 10h30

Éditeur responsable : Roland Cazalis, StPaulSalzinnes@gmail.com
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Noël chante l’humain

Attendre de Noël
L’espoir universel

Est-ce de l’illogique
Et du rêve utopique ?

Car l’esprit tourne sot
Quand il croit au complot,
Quand le mensonge opaque

Le rend paranoïaque.

Le réel tourne sot
Quand le moindre ragot

En vérité s’érige,
Sans que rien le corrige.

Les États tournent sot
Quand de fieffés idiots,
De la honte complices,

Jusqu’au pouvoir se hissent.

Le vote tourne sot
S’il donne le gros lot

À des voyous cyniques,
Viciant la politique.

Le monde tourne sot
Quand, de chute en cahot,

Se propage la guerre
Où la paix désespère.

Noël chante l’humain
Et compte sur demain 

Pour que le monde change
– Sans l’attendre des anges –

Pour que le bien commun
Soit le bien de chacun
Et accorde sa chance

À une renaissance.
François-Xavier Druet



Mais quelle est donc cette joie ?

Ainsi  débutait  l’homélie  de  la  messe,  ce  soir  du  8  décembre.  Cette  célébration 
clôturait la période qui a connu, du 15 avril  2019 au 7 décembre 2024, l’incendie et la 
renaissance de la cathédrale.

Nous avons pu admirer la cathédrale Notre-Dame de Paris ainsi renouvelée.

L’incendie avait fait ses ravages le 15 avril 2019 en créant la stupéfaction !

La Vierge Marie est ainsi, en ce mois de décembre 2024, honorée, aimée et priée par 
le monde entier.

Inouï, « alors que ce monde devient fou », comme le disait... M. Trump.

Inouï d’entendre M. Zelensky, chaudement applaudi hier soir, dès son entrée dans la 
cathédrale ; la foule rendait hommage, spontanément, au peuple d’Ukraine, martyrisé.

Inouï de penser que Notre-Dame, Marie, avait aussi vécu le martyre de son fils, 
qu’elle mettra au monde dans nos mémoires et dans notre foi, à la fin de ce mois  : comme 
son fils, le Christ, Notre-Dame de Paris est ressuscitée !

Elle contredit l’horreur des tyrans ou dictateurs de tous bords en cette année ; elle 
contredit aussi les terreurs éprouvées en regardant le désordre du climat et les désordres des 
hommes.

Sa resplendissante beauté contredit la 
laideur  de  chacun  de  nous  à  beaucoup  de 
moments.

Marie  a  été  « capturée »  par  la  foi 
populaire, à de nombreuses reprises. Certains 
risqueraient même de dire qu’elle a été mise à 
toutes les sauces. Notre-Dame des Chevaux, 
Notre-Dame  des  Motos,  Notre-Dame  des 
Armées,  j’en passe  et  des  meilleures.  Mais, 
pour beaucoup, il s’agit tout simplement de se 
mettre sous la protection de Marie.

Et c’est ce à quoi Noël nous invite : 
que  Marie  nous  protège  donc  en  ces  temps 
toujours incertains.

Durant  la  cérémonie,  un  dictateur 
sanguinaire  tombait  en  Syrie.  Que  Marie 
protège la Syrie, Israël, la Palestine (Jésus est 
Palestinien), l’Ukraine, l’Europe, la Russie et 
le monde entier.

Faisons confiance à la Vierge Marie, 
maintenant et à l’heure de notre mort.

Albert Robaux



Préparer l’avenir à Bumba

Après  avoir  mené  à  bien  de 
nombreux  projets  sur  le  territoire  de 
Bumba,  en  RD  Congo,  l’ONG 
« Maboko Lisanga » lance un nouveau 
défi :  la  construction  d’une  école 
primaire dotée d’un enseignement de 
qualité.

Nul ne peut le nier : préparer 
l’avenir d’une région demande à soi-
gner la formation des plus jeunes. Or 
cette  formation  est  en  déliquescence 
sur le territoire de Bumba comme en 
beaucoup d’endroits de la RD Congo. 
L’éducation est souvent laissée à l’ini-
tiative  du  secteur  privé.  Aux  quatre 
coins  du  pays  fleurissent  les  écoles 
payantes, dont l’ambition est souvent 
réduite  à  l’enrichissement  de  leurs 
promoteurs.  Pas d’équipement  pédagogique.  Pas d’enseignant  qualifié.  Quel  est  l’avenir 
d’un jeune dont le diplôme certifie des compétences qu’il n’aurait pas acquises ?

Quelques bonnes écoles existent. Elles dépendent essentiellement des congrégations 
religieuses, mais elles sont trop peu nombreuses. Autour de l’abbé Édouard Litambala, son 
président, et lors de rencontres auxquelles j’ai participé personnellement, l’ONG a décidé de 
relever le défi de la qualité et de l’accessibilité de l’enseignement.

Ce défi se concrétisera par l’ouverture d’une école de l’ONG, accessible à tous et 
qui dispensera une formation adaptée aux besoins. Notre terrain de Yamagwa, dans la partie 
nord de Bumba, est en cours d’aménagement. Nous avons reçu une aide de l’ASBL SOS EA 
qui nous permettra de construire les 2 premières classes en briques. L’équipe pédagogique 
est constituée. Il nous faut encore trouver les moyens nécessaires à équiper les classes pour 
y accueillir dès le mois de septembre prochain les deux premiers groupes de jeunes enfants. 
Ensuite, planifiée sur les 5 prochaines années, la construction de bâtiments centraux et de 10 
autres classes pourra s’organiser. Un chantier d’envergure !

Le soutien externe est indispensable. C’est l’avenir des jeunes et de toute la région 
qui est en jeu. Merci de penser à eux.

Yannick Dupagne

Soutenez les projets de l’ONG « Maboko Lisanga » de l’abbé Édouard Litambala

Compte BE78 0012 6718 7586 de l’asbl SOS EA avec la communication « Bumba »

Exonération fiscale pour tout versement annuel supérieur à 40 €

Bâtir un avenir pour les jeunes, avec eux
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